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L'IS avait détruit la maison et le commerce de Farah et bombardé l'église devant laquelle elle se tient. Grâce à un microcrédit, 
elle possède et gère aujourd'hui une petite entreprise dans la plaine de Ninive. Photo Opendoors

Temps de lecture : 4 minutes
L'organisation humanitaire chrétienne Portes Ouvertes a publié le 17 
janvier 2024 son nouvel index mondial de persécution. Dans le 
classement négatif, on trouve les 50 pays où les chrétiens sont 
exposés à la plus grande persécution au monde en raison de leur foi. 
Des églises sont détruites ou fermées, des services religieux et des 
villages majoritairement chrétiens sont attaqués, des chrétiens sont 
assassinés et des dizaines de milliers sont déplacés.
Les persécuteurs sont le plus souvent des régimes et des groupes 
islamistes, hindouistes, bouddhistes ou communistes, ainsi que des 
autocrates et des bandes criminelles. Mais les clans et les familles 
persécutent également leurs membres lorsqu'ils se convertissent à la 
foi chrétienne.

Markus Rode, le directeur de Portes Ouvertes Allemagne, déclare : "Nous 
sommes en 2024 après la naissance du Christ et devons faire face à une violence 
purement déchaînée contre les chrétiens. La liberté religieuse n'est-elle plus 
qu'un vœu pieux ?" Selon Rode, des dizaines de milliers de personnes sont 
chassées, battues, disparaissent dans des camps de travail et des geôles sombres 
parce qu'elles croient les paroles de la Bible.

Face à la nette escalade de la violence et de la persécution au cours des 
dernières années, Rode lance un appel aux hommes politiques et aux médias 
: "Veuillez exercer votre mandat et vous engager également pour la liberté de 
religion de millions de chrétiens persécutés".
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Index mondial de persécution 2024 : la violence documentée 
en chiffres
Les dix pays où la persécution des chrétiens est la plus forte sont la Corée du 
Nord, suivie de la Somalie, la Libye, l'Erythrée, le Yémen, le Nigeria, le 
Pakistan, le Soudan, l'Iran et l'Afghanistan. Les pays les plus peuplés du 
monde, l'Inde et la Chine, occupent respectivement les 11e et 19e rangs. La 
période de référence de l'Index mondial de persécution 2024 est le 1.10.2022 
- 30.09.2023.

• 4.998 chrétiens ont été tués dans le monde pour avoir pratiqué 
leur foi. Le nombre de cas non recensés est probablement bien 
plus élevé, mais
de nombreux conflits rendent la documentation difficile. 42.849 
chrétiens ont été victimes de violences physiques ou de menaces de 
mort.
(2023 : 29.411).

• Les attaques contre les maisons des chrétiens ont a u g m e n t é  de 
371 pour cent par rapport à 2023, passant de 4.547 à 21.431. 
278.716 chrétiens ont été expulsés de leur maison.
ont été chassés de leurs maisons ou ont dû se réfugier, soit plus du 
double du chiffre de l'année précédente, qui était de 124 310.

• 365 millions de chrétiens dans le monde sont au moins 
fortement exposés à la persécution et à la discrimination en 
raison de leur foi.

L'escalade de la violence contre les chrétiens atteint un nouveau sommet

Les chrétiens et les églises d'Afrique subsaharienne les 
plus touchés par la violence



Comme les années précédentes, la plupart des meurtres de chrétiens ont eu 
lieu dans des pays d'Afrique subsaharienne. Rien qu'au Nigeria (# 6), au moins 
4.118 chrétiens ont été tués en raison de leur foi. En Éthiopie (# 32), le 
nombre de meurtres a augmenté.



Portes Ouvertes s'engage dans des projets d'aide aux chrétiens 
persécutés dans plus de 70 pays et examine chaque année 
l'ampleur de la violence, de l'oppression étatique ainsi que de 
l'hostilité sociale et administrative envers les chrétiens dans 
une centaine de pays. Les données sont fournies par des réseaux 
d'églises concernés, des avocats régionaux spécialisés dans les 
droits de l'homme, des analystes et des experts de Portes 
Ouvertes International. Le respect de la méthodologie de l'Index 
mondial de persécution est vérifié et certifié par l'Institut 
international pour la liberté religieuse. Vous trouverez toutes 
les informations sur l'Index mondial de persécution 2024 sur le 
site www.opendoors.de.

Au Burkina Faso (# 20) et en République centrafricaine (# 28), bien plus de 
1.000 magasins appartenant à des chrétiens ont été incendiés, pillés ou 
confisqués, soit dix fois plus que l'année précédente. D'autres pays africains 
figurant sur l'index mondial de persécution risquent de connaître une évolution 
similaire.

Les groupes islamistes profitent de l'instabilité politique dans la région. Eux et 
les régimes autocratiques prennent délibérément les chrétiens pour c i b l e . 
Cette double pression a conduit à l'expulsion de leurs villages et de régions 
entières. Ces dernières années, près de 16,2 millions de chrétiens d'Afrique 
subsaharienne ont été touchés par ce phénomène.

Extinction de la vie ecclésiale : La Chine ferme des milliers 
d'églises supplémentaires
En Chine (# 19), le régime de Xi Jinping a fait fermer ou détruire plusieurs 
milliers d'églises par le biais d'anciennes et de nouvelles mesures. Au 
Pakistan (# 7) et en Inde (# 11), ce sont les foules excitées qui s'en prennent 
aux églises. Dans l'Etat indien de Manipur, selon les indications de 
l'archevêque d'Imphal, 249 églises ont été détruites en mai 2023 lors de 
violences contre les chrétiens en seulement 36 heures, soit environ 400 au 
total. Plus de 100 chrétiens ont été assassinés et des dizaines de milliers 
déplacés. Dans une déclaration, l'ONU s'est dite horrifiée par la violence, en 
particulier contre les filles et les femmes chrétiennes. En Inde, au moins 160 
chrétiens ont été assassinés en raison de leur foi par des nationalistes 
hindous, contre 17 l'année précédente. Dans le monde entier, les attaques 
contre les églises et leurs installations ont fortement augmenté, passant de 2 
110 à 14 766.

Au Nicaragua (# 30) et à Cuba (# 22), les dictatures communistes sont de 
plus en plus hostiles à l'Eglise. Au Nicaragua, le gouvernement du président 
Ortega a fait fermer des églises, des stations de radio et des universités, et a 
expulsé des prêtres et des religieuses du pays. L'évêque Rolando Álvarez - 
comme de nombreux autres - a été déchu de sa nationalité. Il a été condamné 
à 26 ans de prison pour trahison.


